
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 

Institut du Renseignement 
Centre d’Etudes du Terrorisme 

17 août 2006 

 

Application de la Résolution 1701  
(Mise à jour No. 2) 

 

La situation sur le terrai 

Les chars israéliens quittent le Liban (près du moshav Avivim)… …et l’Armée 
libanaise se déploie au Sud du fleuve Litani 

 

 

 

 

 

 

 

(Finbar O’Reilly pour Reuters)                              (Ali Hashisho pour Reuters) 

 

   Jusqu’à présent, le Hezbollah a respecté le cessez-le-feu, en cours depuis quatre 

jours. En général, le Sud-Liban est calme, à l’exception de quelques incidents locaux. 

L’accrochage le plus violent a eu lieu entre une unité de Tsahal et un escadron du 

Hezbollah à Shaqif al-Nimel, au Centre, au cours duquel trois terroristes ont été tués (15 

août). 
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DDDééépppllloooiiieeemmmeeennnttt   dddeee   lll’’’AAArrrmmméééeee   llliiibbbaaannnaaaiiissseee   aaauuu   SSSuuuddd   

   Lors d’une rencontre organisée le 16 août dernier, le gouvernement libanais a décidé 

qu’en collaboration avec l’UNIFIL (FINUL en français), l’Armée libanaise se déploierait 

au Sud du fleuve Litani et au Centre (la région d’al-‘Arkub et les secteurs d’Hatsbayia et 

de Marjayoun). Il a également annoncé que l’Armée serait chargée de faire respecter 

l’ordre et la sécurité dans ces secteurs et d’empêcher “la présence de toute autorité 

autre que celle du gouvernement.” Le Premier ministre libanais Fouad Siniora et le 

Ministre de l’Information ont déclaré qu’aucune zone ne serait “inaccessible” à l’Armée 

libanaise et que celle-ci serait la seule présence armée sur le terrain. Le Ministre de 

l’Information a ajouté que l’Armée libanaise ne prévoyait pas d’affronter le 

Hezbollah. La conséquence est que le gouvernement libanais ne forcera pas le 

Hezbollah à rendre les armes. 

 

 

    Selon nous, la politique libanaise actuelle est le fruit d’un consensus entre le Premier 

ministre Siniora et le Hezbollah, selon lequel le Hezbollah ne désarmera pas, tout en 

gardant profil bas afin d’éviter toute confrontation avec l’Armée libanaise. Ce 

compromis, typique de la façon dont sont appliqués les accords au Liban, est une 

violation des Résolutions 1559 et 1701 du Conseil de Sécurité, et d’autres résolutions 

demandant le désarmement du Hezbollah et des autres organisations terroristes. 

 

    Les 6ème, 10ème et 11ème Brigades de l’Armée libanaise se déploieront dans les zones 

évacuées par Tsahal, en plus de deux brigades de routine stationnées au Sud-Liban. La 

6ème Brigade se déploiera dans le secteur occidental, la 10ème dans le secteur oriental et la 

11ème au centre. Elles se déploieront une fois que Tsahal aura transféré le contrôle des 

secteurs à l’UNIFIL, qui à son tour le transfèrera à l’Armée libanaise. 
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Les forces libanaises se déploient au Sud-Liban le 17 août (Al-Arabiya, 17 août) 

 

   Le processus de transfert des zones évacuées par Tsahal à l’UNIFIL a débuté le 

16 août au Sud du Litani et dans la région de Marjayoun. Le 17 août au matin, 1500 

soldats libanais de la 10ème Brigade, commandée par le Général Charles al-Sheikhani, 

sont arrivés à Marjayoun, tandis que la 6ème Brigade s’est installée à Tyr. 

 

DDDiiiffffffiiicccuuullltttééésss   ààà   ééétttaaabbbllliiirrr   uuunnneee   fffooorrrccceee   dddeee   lll’’’UUUNNNIIIFFFIIILLL   rrreeennnfffooorrrcccéééeee   

   Etablir une force de l’UNIFIL renforcée et améliorée, comme le prévoit la Résolution 

1701 du Conseil de Sécurité, est une mesure difficile. Dans une interview au quotidien 

français Le Monde, un officier de l’UNIFIL a déclaré que le recrutement de 15 000 

soldats prendrait un an, tandis que dans un entretien à la deuxième chaîne israélienne, le 

Secrétaire Général de l’ONU a déclaré que le déploiement de la force au Sud-Liban 

pourrait prendre “plusieurs semaines voire plusieurs mois.” Un porte-parole du 

Département d’Etat américain a quant à lui affirmé que le déploiement d’une force de 

l’UNIFIL était urgent, ajoutant que la situation ne pouvait pas demeurer telle quelle 

“durant des mois.” 

 

   En pratique, les pays européens désireux d’envoyer des troupes dans les rangs de 

l’UNIFIL attendent la décision de la France. Bien que Paris ait joué un rôle central dans 

la formulation de la Résolution 1701, la France rechigne à s’avancer sur le nombre exact 

de forces qu’elle prévoit d’envoyer au Sud-Liban. Entre-temps, l’ONU continue de se 

baser sur la force de l’UNIFIL en place (environ 1 900 soldats). Si une force renforcée 
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de l’UNIFIL n’est pas établie d’ici peu, la Résolution 1701 pourrait s’avérer difficile 

à appliquer. 

 

LLL’’’aaarrrèèènnneee   iiinnnttteeerrrnnneee   llliiibbbaaannnaaaiiissseee   

   Avec la fin de la guerre, des divergences d’opinions fondamentales sont apparues 

entre les opposants du Hezbollah et leurs partisans. Le principal point de discorde porte 

sur désarmement du Hezbollah, prévu par la Résolution 1701. 

 

    En réponse aux critiques, le Hezbollah a focalisé ses efforts de propagande sur 

deux fronts: 

√√√     Au niveau défensif, il tente de faire taire les voix appelant à son désarmement 

tout en acceptant de garder profil bas, et de se faire plus discret au Sud-Liban. 

√√√    Au niveau offensif, avec l’aide et le soutien de Damas et de Téhéran, 

l’organisation tente de se présenter comme étant responsable de la “glorieuse 

victoire” dans la guerre contre Israël. 

 

   Dans le cadre de sa guerre de propagande, tous les médias du Hezbollah ont montré 

des photos d’équipements militaires israéliens détruits, des vidéos de soldats israéliens 

blessés et des chars de Tsahal détruits. De plus, des chants à la gloire du Hezbollah sont 

régulièrement diffusés, etc. En parallèle, des images de l’Armée libanaise faisant route 

vers le Sud et les nouvelles du désarmement prochain du Hezbollah prouvent l’intensité 

du changement au Sud-Liban, dont l’aspect le plus important est le renforcement de 

l’autorité du gouvernement libanais et la fin du mythe selon lequel le Hezbollah était 

le “protecteur du Liban.” 

 

   Ces thèmes figuraient dans le discours que Hassan Nasrallah a prononcé le 14 août. 

En voici les principaux points (selon la télévision Al-Manar): 

 

√√√     Le Liban a remporté une “victoire stratégique historique.” 
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√√√    Le Hezbollah fera tout ce qui est en son pouvoir pour aider les réfugiés et les 

blessés, ainsi que pour restaurer les habitations détruites (selon Nasrallah, 15 

000 unités de logement ont été détruites.) 

√√√     Le Hezbollah soutient le déploiement de l’Armée libanaise au Sud, avec 

l’assistance de l’UNIFIL. 

√√√     Le Hezbollah ne rendra pas les armes parce que le Liban est toujours faible et 

ne peut pas atteindre ses objectifs seuls, comme le retour des Fermes de Sheba’a ou 

la libération des prisonniers (“la force du Liban réside désormais dans sa 

résistance.”). 

√√√    Pour le moment, il ne doit pas y avoir de débat public sur le désarmement du 

Hezbollah, qui doit être laissé au dialogue interne libanais et se tenir à portes 

closes. 

 

SSSyyyrrriiieee   

   Le 15 août, le Président syrien Bashar Al-Assad a tenu un discours belliqueux à 

l'ouverture du Congrès de l'union des journalistes, pour la première fois depuis le début 

du conflit au Liban et de l’escalade dans l’Autorité Palestinienne. Al-Aassad a adopté la 

position du Hezbollah, saluant la “résistance” [cf., le terrorisme] et la qualifiant 

d’alternative possible à la paix. 

 

   Voici les principaux thèmes de son discours (Télévision syrienne, 15 août): 

√√√     Eloge de la “résistance” (cf., le Hezbollah), qui a “remporté la guerre avec 

Israël”. Al-Assad a affirmé qu’accuser la Syrie d’apporter son soutien à la 

“résistance” (cf., le Hezbollah) était un honneur pour Damas. 

√√√     La paix est une option stratégique mais n’est pas la seule, et le Hezbollah 

représente une autre option (“Lorsqu’il faut faire un choix stratégique, cela ne 

signifie pas qu’il n’y a pas plusieurs options stratégiques … A fortiori, le contraire 

est vrai, plus la paix s’éloigne, plus il est important de rechercher d’autres options et 

solutions pour insister sur nos droits…”). 

√√√     Appel à la haine contre Israël et à la vengeance: “Israël doit savoir que la 

jeune génération le hait plus que la précédente. Israël doit savoir que le temps joue 
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contre lui. La prochaine génération sera plus déterminée à détruire Israël et à se 

venger de tout ce qui est arrivé dans le passé, et vos fils, Israéliens, en paieront le 

prix…” 

√√√     Accusation de trahison de l’opposition syrienne au Liban, les forces du 17 

Mars: “Sauver le gouvernement israélien actuel figure parmi les tâches de ces 

forces. Après l'échec de la guerre, ces forces veulent provoquer une sédition au 

Liban en tentant de faire déposer les armes de la résistance.” Al-Assad a affirmé 

que la chute de ses opposants au Liban était proche. [Au Liban, ce genre de propos 

est considéré comme une menace d’assassinat.]1 

 

   Selon nous, ce discours belliqueux (vivement critiqué au Liban et dans le monde 

arabe) indique que la Syrie considère toujours le Hezbollah comme son principal 

partenaire stratégique dans l’arène libanaise. Aux côtés de son allié, l’Iran, Damas 

devrait donc continuer à justifier le refus du Hezbollah de désarmer, l’aider à 

rétablir ses capacités militaires, en opposition directe avec la Résolution 1701 du 

Conseil de Sécurité. 

 

LLLeee   HHHeeezzzbbbooollllllaaahhh   jjjooouuueee   uuunnn   rrrôôôllleee   aaaccctttiiifff   dddaaannnsss   lllaaa   cccaaammmpppaaagggnnneee   dddeee   
rrreeecccooonnnssstttrrruuuccctttiiiooonnn   ddduuu   LLLiiibbbaaannn,,,   eeennn   cccooommmpppééétttiiitttiiiooonnn   aaavvveeeccc   llleee   
gggooouuuvvveeerrrnnneeemmmeeennnttt   llliiibbbaaannnaaaiiisss   
 

    Le Hezbollah, accusé par l’opposition d’être responsable des dégâts qui ont frappé le 

Liban, est très actif dans la campagne de reconstruction du pays, en “compétition” avec 

le gouvernement libanais. Le mouvement tente ainsi de retrouver son prestige au sein de 

la population chiite et en profite pour préparer le terrain en vue du rétablissement de ses 

infrastructures au Sud-Liban grâce au soutien de la population. Ses activités, 

généreusement financées par l’Iran, font l’objet d’une intense couverture médiatique et 

sont exploitées dans sa campagne de propagande. 

 

                                                 
1 Saad Hariri a répliqué en déclarant que le régime syrien recourait au sang des enfants de Qana, Gaza et Bagdad afin 
de créer des guerres civiles parmi les Libanais, les Palestiniens et les Irakiens. 
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    Le Hezbollah a déjà mis en place une “équipe de construction et de 

réhabilitation” dans le quartier Sud de Beyrouth. Les résidents ont été invités à se 

présenter aux “centres de service” situés près de chez eux, et à apporter les documents 

attestant de leur statut de propriétaires des habitations détruites, en vue d’un processus de 

paiements de réparation. Le Hezbollah a également envoyé une équipe (par 

l’intermédiaire de son fonds “jihad de construction”) dans la région de Tyr afin d’évaluer 

les dégâts, de déplacer les débris et de fournir une première aide aux familles dont les 

maisons ont été détruites. De plus, le Hezbollah a envoyé 30 camions de vivres. 

 

    Face aux activités intenses du Hezbollah, le gouvernement libanais demeure passif. 

 


